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LMAGE DE DIMANCHE 
daaa la région tàaaanaa 

L TTa orage « éclaté dans la région dimaoctaa 
armer, M Ma effet» ont étémsi curieux. 
A. » inpmi il aat tomb« fort pau d'eau, 

«t on a 4 peina entendu quelque« coups de 
■tonnera«. 

A Aalaay« et aux environi, la pluie a 
,4té fort abondante. 

A Nwwa.Ht Vaut, il aat tomba de 
Sagrtto. 

aV~~  I,OD che- 
Tal appartenant 4 Mme veuve Broossier a 
(«té lue dans une pâture, par-ta foudre. 

A Wattlaaaà« le-Vlc«olr«, trois va- 
•ehes out été foudroyées dans la môme pAtu- 

• re appartenant à M. Bénoai Desse. 
A Balaie^ «,aala,  la foudre amusai tu* 

Sri*? •äT™ ^Mar^frttaVlT 
aoonnaa pMaaaa-eaaje» DaehUaan. 

AU— ■»a»—la« .iisaïaulmiifataiinl 
A Mm* wm PaMriaax a éU routaoy«* 
dans mus pâtura, au ueudit.Le Cheval 
blanc». 

Chex*f. Ans. Dubois, maître de carrière, 
>laeuiatn*t*'eei remplie  tout à coup  d'un* 
lumière «vengtoiil» an marne lamps qu'un 

' brait sonore et^ec se taisait entendre. 
Une benne parti* de la toiture de la mai- 

son de M. Emile Vin, située pris de l'église, 
a été enlevée. 

A  Dlnaat,  chez M.  Rouly-Bocseaux, 
débitant de boissons, la fondre est tombée 
sur la chemin** et a réduit un* glace en 

r miettes. 
!    A 
dé«. 

, toute la basai» était tnoa- 

Université catholique 
Nous apprenons que M. Pierre Sommain, 

i de Viesly, ancisf élève de noatitution Notre 
: Dame da Grace»! de* Facultés catholiques 
j de till*, vient de soutenir sa thés* de doc- 
; torat en droit devant la FaeuKé de-Caen. 

M. Sommain avait choisi.comme sujet du 
(thèse : « la Pairie de France au XIX« 
' siècle ». 

\     Cette étude sur lacbambre des pairsdala 
monarchie oaueututionuoile forme un  tra- 

: veil hietonaue considérable et duo» reelle 
, valeur qui (tille plus grand honneur à »an 
i auteur. Bile kitties appréciée du jury. 

Nous adressons A M. Pierre SoanaaiQ,no* 
plus sincère« fallnilalions. 

ainsi qu'aux-comptes qui lut ont été soumis 
par. le Trésorier-général, M. René Dea- 
campa. 

Bllsa ensulls nomma M. Jean Data mer, 
avocat 4 Lille, assesseur du Président, en 
remplacement de M. Victor Catoire, décédé, 
dont M. Ory avait, an termes-emu», lait un 
éloge tree justifié. 

A la suit* de l'assemblée générale, st. le 
docteur calmatte a bien voulu oooduire Isa 
membres présents à l'usine expérimentale 
de Sainte-Hélène et leur expliquer avec sa 
baute compétenos les différente* F ha »es de 

distingué Directeur de l'Institut Pasteur et 
aale a aurtout été frappée de la aampuerUS 
de* moyens de traitement employé*. Les 
eaux qui sont captées à la sortie de l'égout 
collecteur de La Madeleine sont dans l'état 
de souillure le plus complet ; elles sont, on 
effet, su moins six fois plu» contaminées 

la» «ana d* la Deûte à U sorti* ' 

Âpres ht traitement d'épuration. «fi 
dire au bout de M heures, ces eaux sens I» 
secours de réactifs d'aucune »oft* et sous 
la aeule influence de la végétation micro- 
bienne qui se développe dans les Ut» bacté- 
riens, sortent absolument claires et leur 
épuration est si réellement complète que 
des poissons plongés dan» cette eau depuis 
plusieurs mois y vivent et s'y développent 
dans les plus parfaites conditions. 

Les efforts tentés par le Consortium »ont 
de ceux qui doivent être secondés. Les ré- 
sultats déjà obtenus doivent encourager 
le Comité a poursuivre son œuvre ; il peut, 
du reste, être assuré que l'opinion publique 
le soutiendra dans la ütcheardue-qn'il a en- 
treprise. Nous savons, au surpaie, qu'il a 
la conviction de la mener i bonne fin, sans 
molester personne et sans avoir besoin de 
recourir a d'inutile* tracasseries. 

Le Consortium (Tsssainlssement du Nord, 
présidé par M. Edmond Ory, a tenu, le 6 de 
ee mois, sonjssemhlte géoérale annuelle ; 
avaient pris placé au bureau : MM. Ory, 
président; Paul Le Btan, Jean Delemer, Au- 
guste Bonté et Bapmnrt. 

Bans un mppOTt très complet, M. Ed- 
mund Ory » rendu compte eux sociétaires 
des demarches faites par le Comité, des 
résultats obtenus et des expériences qui 
sont actuellement en cours, sons la savante 
direction de M. le docteur Calmotte, pour la 
faabarnhr des meilleurs procédé» d'épura- 
taen de» eaux des diverses Industries dont 

naunlnent si gravement 
■Mena de noir* région. 

On sait que c'est grace aux subventions 
obtenues par un prélèvement sur les fonds 
du pari mutuel, è 1a fuite «Tune campagne 
(très active du C«*»lt* duCensortlnm anprès 
aid Part» ai apt, ou* es» reoherebos seasnti- 
tVruea ont pu être entreprises et ont abouti 
A une solution pratiqua en a* ont i miner ae 

,Sajt »'^aatf^te^i*!«* nîii'i irilgitnlsdm villas, 
celle des eaux des sucreries et celle dos 
eaux das amidonner»*. 

L'aseembléa aéaéraic a dons*, «pa appro 
au rapport qui luKa- J" 

personnes gui. par oubli, n'auraient pas 
reçu de lettre de faire-part de la mort de 
Madame veuve Edouard B O LL AEBT 

Nie (Mina-Mie TLLL07 
décédé* A Lille, le 5 join MOD, t lin de 
loixaote-dix-huil aas. administrée dea Sacre- 
ments d« notre Mère la saleté Eglise, sont 
priées d« considérer le présent avis comme une 
invitation a assister aux Coovol et Service 

»qui auront lieu le jeudi 8 Juin, à 
église Sainte Catherine,  sa paroisse, 

REVUES 
sVataa , îe&Boule- ^saaaCauréVbV  

vard rJt-Oerrnain, Paris 6», Abonnement« 
• It. ; ave» la Supplément bi-mensuel «• 
francs. 

Sommain du 3 juin t006. — Kd""- 

lion. Pédagogie. — L'anUpatriotiame 4 1é- 
oole. — Bévue. — L'hymne d*. la *ni*n**- 
8. V. Enseignement Exercices scolaires — 
Religion: Pouvoirs du Pas» sur chaque 
évéque. P. Poey. — Grammaire et ortho- 
graphe. L. C-F. et Daiaonix. - Arithméti- 
que Q. Bo*»ssA*p»»rse.— Ctoaopoaition fran- 
çaise : Sujet* et développements. — Leotnre 
et récitation : La Premiere Communion. — 
Economie domeetique : I. L'ordre. II. L'hy- 
giène. — Préparation aux examens. — Bre- 
vet élémentaire. — Correction d'un devoir 
de candidat. Bra mena et ooucours. — CoBV 

"- ins tnansnelles des écoles ehréuenne» 

vet supérieur et le oactlflcai d'aplitune péda- 
gogique. — Ounaiqae d* la semaine. 

I,*) Codai de Veanre et le Faveur, revu* 
mensuelle. Directeur : M. l'abbé Lemire, 
28, rue Lhomond, Paris. Prix de l'abonne- 
ment : S fr. par an. 

Sommaire du mois de Mat. — Un sou- 
rire aux Jardins. — Les futurs Coi 
Congres spéciaux des Jaadins 
Un referendum sur le futur congrès Mer- 
national des jardins ouvriers. — Les Jar- 
dins des gendarmes. — La PeVTsai. — Les 
espaces libres urbains. — Le Coin de Terre 
en Algérie. — chronique des Jardins ou- 
vriers. — Variété. 

prêtre litteieleur, par E. Dtmnet. — Chro- 
uique d'histoire ecclésiastiquh, per J. Tur- 
mel. — Consultations et renseignements : 
sur les indulgence« du Rosaire. A. Boudin- 
bon. — Tribune libre et documents : Rap- 
port de l'Académie bancals* sur la slmplifl- 
oaiion.d* l'orthographe. — L* débat sur 1s 
separation de l'Eglise et de l'Etat, par E.. 
Terrasse. — A travers le» périodiques. — 
Ouvrage» nouveaux. 

MsMjtimtntduportdeDunktvqua 

_ corps sera  conduit au cimetière de 
. . «r y être inhumé. 

{Les Vêpres, Mariai et Landes seront chan 

midi, en 
d'où son 
l'Est, pour 

(Les Vè»l__ 
ta*» la mereredl 7 juin, è cinq beureaat demie.) 

L assemblée à la maison mortuaire,  borde 
vent de la Liberté. 1» ei«, t 
qaart*. 

Dea ttaaaea seront célébrées an Maître-Autel 
da ladite église, le Jeudi tt.iaia pendant tonte 
U matinee; un OMi ««Irenal sera chanté le 
même jour, à midi (les Laudes »onze heurts et 
"•miel. 

Oa est prié de n'envoyer ni fleur«, ni cou- 
7,SJ-?~ 

.    m 
Les personnes qui, par oubli, n'auraient pas 

de lettre de faire-part des Meaaa* ea- 
reakre* qui seront cdaUhréin aa Mattra] 

Autel de l'église oaroiaaiaie de Saint-André, 
à Lille, le jeudi 8 juin B*», pendant toute la 
meünee. et de l'Ohet »elaaaal qui aéra chanté 
le même Jour, à onxe heures (les Landes t dix 

et demie), pour le repos dea Amas de 

_, paraissant tous les 
dimanches. Le numéro, lt> centimes; 
abonnements, France et Algérie. 8 franca 
par an ; étranger, d * fr. M. — 168, boule- 
vard Saint-Germain, Parés. 

Sommaire du 4 Juin. — L* revu* des 
chats, Eugène Mouton (Meamoal. — Notre 
concours de photr^rraiihia^ — La valise 
Simon Davatrgbur. — Le saessa 
Le Salon de 1a Société line niaaaaa nm.Ji 
Henri Guerlin. — Las oonapagaons de l'Al- 
liance (suite), Jean Guétarj. — Chronique 
gBQjWihimie, John RamaJJn«. - Çà et là. 
— L hénUer du due Jean (suita), CbampoL 

IllusbaUons d'après A  Vimax, Camille 
Alaphfllpps,   Octave   Guiflonnet,   " 
Zier, Lucien MéUwst, eus. 

mnnsaeile. Abonnements : ïmnôaTun an, 
-» fr. ; six mois, 11 fr. Letouxey et And 

- iu Vieux-Colombier, Paria. 
taire du i" Juin 1905— L'ave- 

nir des grands séminaire«, X. — Penser 
pour vtvre, B. AHo.'— VrTUiam Barry, le 

LE HA VUE, 6 Join. 
aaiaeaas. an francs par 100 kttpa. — Bootenoa. 

Wilcox. juin   ......       aa... 
— juillet.    .....        8955 
— août  .    .   .   »  .   ,      B8.Ù0 
— eeplembre .   • **   •>      88.76 
— t damiers ...   :     83,75 

ou 6 Jota 
Lorlent. V. Vllle-de-Boulogn«. U0. drr. Hac- 
PauiUac. V. Viiio-d'Arras, 832, dm. Beequet. 

du S Juin 
B.-Ayrea, V. holl. Deldand. 27G8. dm. Walford 

^Lndikswall, Vap ar.g. 
aalaao. V. asp. Oarraasa, IKt, rainerai. Do- 
BBBSSB, 

Havre. Yap. Amiral Aube. SK», dm. Ch.' Bén-^J fâj * 

QarduT, Van. aag.  Moeonoy. 
Botteroam. Vap. aag. Wbimbrel, «79idm. De- 

baeexer. 
Tlall. V. sued. Louiae. gJSJège, Dalian. 

BATELLERIE 
«d   Bries 

MéUndru m Mriffmmltur DuaArro». 
asvAJfaa 

Vdtalre. Bohia. JstyqasHssa.-- Jeoae Maria, 
aata. charbon. •—ataio. Joardala. ohacboa, - 

Snlitaire,   Lyeeaaoaa*.  «rearhen, — Feat Ou 
eheane, Dole, charbon. — 
qaa*.     « rgn, yerhacgbe, 

Pear iaa coecs de proalaea, il y a heu d'aionlar 
t cette cote le» Irais d* chargement et de Irane- 

rn! sont pins ou moins élevés, snivsat 
£*réX.SC 

Cour« pour l'exportatloa  feaaco  sur «ago* 
oa sar bateau, les Mo kilos.   " 
deter)* : cubes, 42.50 à .. fr. 

S Paris,  droits 
paies, 40,50 t 

FtÜTDUITB ACCESSOIRES. — On cote ea 
dixeoeJhle.JeaJoa.sil., par wagoa comprat «r 

.67 .. .r .. 

.té M 

. .m.. 
ata«*» w-   .es fio 
Cristallisai extra acquitta.   . €   -« » 

—       en pondre 62 35 

aaseudre. 
les (suivant 

.67 M 

.67 60 

.«T .. 

.67 .. 
6» .. 

.«7 50 

.61 70 

.09 76 

Aa Café Plu, »S, re* Nationale, M, UUI 
Itené CARTON. Successeur 

VOUS TOLSSKÏ t Le SIROP GOBBRT 
est le meilleur et le plus efBcaoe des Peo-. 
toraux. Pharmacie Centrale d* IMle, 
26, rue Stquermoit*. ; 

BOURSE DE BRUXELLES 
JUIN   WOB 

CHRONIQUE AGRICOLE 
afatoire de l'AgricaUnre 

(Suite) 

TJn autre tarant, le baron Justus Uabag, 
' traçait de oeaur auoiqva   " 

-    reprit l'idée que 
lur la vie végétal*. émise sur 

r^vr^lsier   avait 

Apre* de longue« étudee U 
•a doctrine: 

« La plants vit d» nreraass, d'eau, d'acide 
rpbo«pbort«ae, d* potasse, d» en**» et de 
quelques autres sunshine** hvngaillinil » 

Vous 1* voy*x, rien (JO*B cette dtation, eas 
-xutrates, cet acide pbnspbsvique, cet»* po- 
tsssM, eatta chaux vous sont connu*; Ceat 
grée* aux reoberebes da Liébtg qu* eous 
cormaissex ces egents marveilieuxet-o'eat 
grace t un autre savant qua von» savasrles 

Mals suivons l'ordre chronologique et 
•vaut de parler de rapotre dea- «Egrete oh' - 
miqu**, saluons la grande nguieda Mathieu 
de bomba***,fepaiîa isus taussaiiiiiflaral««. 

Né * Masjsy mon, D ■tills, au »jrttr 
de l'Ecole pefytevAaicjn«, Mlaxaaiagrin dan* 

' l'vdvnl " La tsa 

»•«*S^ coup d'autres série« 
tions de la chimie. En effet, I* mi 
était émerveillé e*or* par Jas «vadtonsde ht 
Science nouvelle et Sji|*sjw> par la eiréanon 
d'un* inatuatri*. celle du. ancre  Indigèo«, 
du suer* d« betterave. Dsrnbasle moD"a en 
1M1 un* sucrerl* qnfU (Sans en «1& après 
avoir mangé le restant de.son patrlmorne 

Cest aleraquecet hosnme-de bien donna 
un grand axerapie. Empruntant de 1 argent 
i de* am» Mêles. U demanda è la calnrre 
de Int rendre ee que l'industrie loi avait mit 
perdre ; Hmitiaah s* Ot fasnuer. 

Sa terre dcRovUl* (près Nancy) devint ht 
(modèleda» f«rm«*cTalor«. 

Vouhmt être utile à tous les eullivaleur» 
d* »oa temps, Uornbatle t» gui è publier 

chaque année le» compta« de «on exploita- 
Uoa. 

Dans osa Aimait» d» JtooUte , nous 
voyons que Dombsale oomptait pour réus- 
sir sur trois moyen* : 

1» L'éoooomi* la plus stricte. 
»• La» façons iwltiiiaa»» plu» inlgnés« 
9» Les prairies «rtifloielle« de trèo*. 
Le trèfle faisant i ce moment son api 

rlUon  en  France, et 
on appa- 
oomptalt 

pouvoir,  grâce   aux   prairie« 
élever I» nombreux bétail qu'il lui fallait 
pour avoir a**ea d* fumier. 

Le ftimter «tant ht seule matter« fartlli- 
sanu) connue, et le fumier étant tasnfnaont 
comme engral« quand oa remploi* seul, 
aletbieu de Dombaeta tournait des» tu 
oercie ndeui. — Basuicoop de bétail. c'**t 
trop de bétail; c'eat le rami«r «STMSIUK Issp 
cher - Aussi les beat pr*o**r*s années de 
son fermage se «nailaanl par des parts* 
importantes Qu'on en Juge : 

Ko 1824 11.783 fr. do parte* 
»    lit«. 1.0*4.*        • 
a    lit« 7.087   a        ■ • Isa      u.ar>*     • • têts       ».sa »     • 

Soit un total d* ».000 francs d* parlas en 
huit ans. _ 

Nous porn-Torat; tout t rhoara, 
c* mystère rfun rsrtnier 

terra* et «*«rnV>aoant cbsqu* année 
dent. 

Au bout de« ans, lasuoeés Imlt^woon- 
rooner sa uetadeérano« et pendant les caaq 
deraMM armées d* son fermagsi,_üoaa: 
b««t*p»il-rentlre aa fortarn», et «oui d'abord 

Domhasie lit fair* de grands progress la. 
feJirteetion das **«ls, surtosjt des cberruaa. 
B organisa I» premier cwncours de char- 

II flt de sa ferme m» eeole d-agtloultnre. 
ai mourut en 1813, comblé d'honneurs hisn 

mérités. Sa ststu* «'élève aur une des place« 
de Nancy. Jamais honneur poathiima ne fut 
plus judicieusement décerné, ear Dom- 
b**l* avait au la grand mérita de vaincre 
la»préjugea de aoa époque. 

Avant "ui. 1s culture était réputée Indigne 
dos soucis de la hante »la»«« ; dapuU son 
passag» nous voyons les plus grands sei- 
gneurs «'inUreaser aaz aboi«« rurale», et 
aujourd'hui, no» sociétés d'agriculture, no* 
comice* egrioolee réunissent sur l*urs ttsta* 
to» plus beaux noms d« France. 

Le grand vulgarisa tat» 
L* principe de la nutrition minérale eu- 

nevu par L*voisl*r, préotsé par Liébig. 
était une dae** vvrthwqal.dan« un* nauoa 
agrieoie, caoaent plus o* cnangemenui 
qu'un* révolution. Mais eomme touts» to» 
nouveautés, il fallait à oetle vérité un vulge- 
risateur ml to flt pénétrer daas la masss; 
U vint Ce fut George« VUto. 

Né dan» to (sari an IBM d'un« famille 
pauvre, Qaotge* VUto deploy* une 
adnurabl« pour devenir «avant ; U a 

bar* doit 
«ilnarsasar du- grand 
gault, à qui l'agriaull 
aussi. En 1*48, VIU* a 

maooarl   es» immortelle« 
champ d*  ééiaoadHalluu  da 
poor prouver qu'à l'aida d'un 
de fiiiaui«, par des 
ée* naarUre* riobea i 
far de la rntaasi et de la 

Pour«ortir 
mti 

i^nu.  iwiy  »auiui 
•tssasgoée parla j 
lortlraSaalécnuoo, 

rience d« Viiii.mil««. ««CbevreuL. qui 
«ait cette oommtwio« signa flnaiem« 

ne uum»»i— ' »j 

rreuL qui »*•»*• 

de Tav 
c««io«»conni«a*iiel «tjmoo't as mort en 
18»7, ». Tu» révertu, alépendr« lee prm- 
eipe« de U ouiture Intensive. 

. Il mut séen l'avouer, le maître sa 
heurta à la vianh> routla» - a, Ville ne pat 

convaincre qua le* atrarager« «t l 
ne fut appliqué« en Fnanoe qu'ai 
été dan* tes pays du Nord, dins! 
et dan» la Trniesli Aaajstsffl»». 

oonvalnere que le« étraagei» et sa doctrine 
•apra» l'avoir 
«i7* «adrige« 

ne «aanque pa» de rilaaieaen M»aaa»>où la 
premier «*e d'enssnis coasptaasantasr* «at 
encore« venir. 

L» tiaori» d« a. VilU 
JçJM puis rttsiiatiei toeUeU théorie de* 

G. Ville, du moine Je to   ' 
que» mot». 

Le terre e«t pouie^ nhMtM^em «sjespwlai"» oaf» 

ture. 

»»niante» 
Jana» natr 

»> Jtonfa aat nnanpotdi de U „ 
qu'*il* peTuw-deos feeri, ijvaai rvér et i 

«l'enLfouraihaiivégétal,nui abisaa« 
• U arérneot» oaWT sol   f,««.    i   ni ml 
mne I* rnex«na!BBlMx*T«san««K»xd 
rrailtour* aar le« «4 lié» U a'y ea a 

que «quel-r, **■■ ni heseaa de dessasr ear 

i*- 
iï&rzs; 
i— eogreto tréax 

ruent» 

«octrin«-Ignorée josqu'à lui ot que Gaorgos 
Vlfia »«agurua da repandro âpre» l'avoir 

a le célèbre agronome 
de Bruxelles 

tous to» oultiva- 
Bvoir oe votai 

et ea Mr» leur livre do chevet. (Masson, 
éditeur, lSrx,»>oulev*rd 8»«rersnam, Paru). 

tWlo comparaison 
rappTvchant b matbodo d« Dombsale 
e de tt. Villo-onpeutgianw plus d'un 

A Boville, un herjuau cultivi on bki don- 
àoe-ooeapto : 

t«   rraüoarUMes 
\JtNK.  »5 fir.' 
FtetojélseixuiK^.   .   .   . 58 
Travaux d* ourturo   •   •   • 43 

*  Frais variable] 
Faautoc   ■ ^......_.   »   .   .   raat. 

t»une dépens* total» 
_ rtdedaire 50 fr.  do 
»44 fr. d* 

Ot, 

avait «a t* 

tara: »194/ 

r>r«atictxa.o 

gan» actif desecration XUM se ciosjrpoee duo 
nombre presque infini da pores, qui, lor»- 
qu^tasorAouvart*, uûSMot *nlnter un P- 
aqueux et laissent échapper las ~ 
ml«« qui anal «»traînées dasate» t 
rmnHant ainsi daa myriade« de 
peroeptssess sécrétant un fluide __ 
«atiom«B»wsabl* pour rtadre laaeea 
ei ««jupes es qui rovrnx« efnuemenx ni i 
tor» nérswseiresuxnoatodetoTrmanourl 
reodr» WitUri» et doax 

Une nuit donc pa» aal 
pore«, autrement la peau 

traveifie »eancoup- Car 4 
liquide aqueux est plus cooaidérabl » < I 
koraqu* l'animal eat au repos, et si oolabt»* 
sécher la sueur »or la paaPt-av SiWlatT» 
a'y acoumuie. vient tl oialer et^es oa n* 

do28i fr. dtodr IL psneepas le cheval ave« soi%ltapnre«»* 
I«*»*»; doac.  Ces* reayiluitent et es betuebent. Coœsne résul- 

. d* dépenae è l'hectare. tat, non seulement la peau devient m il II éd. 
w reodament était (ne riez pesâmes- maia tout* la aanté ê?m rsaaenj. 
i). de 11  heotousros, co qui  nsattait L** impureté« qui ne pouvant puis ttaj- 
•ettn4 17rr.au. ver dtssuo s'anrainintotH an «nfeant« an- 

•** droits et proemlsent «a» otoaul «jat-si on les 

a-totss* «uast été de 4401\ 
dto*axtU*J*u Heu 
panaa, asato tout 

«Ttar «* «e'êem'eâ r^Ti'T»1Trr«îi i ■ i« IsaarmT'lV?. •T'ileu 
«jasa to »at ua* -a» rr «r. JO, assec oa«x. esaasttitou oa pou- 

aïiiiiitaja «aavear- -yét«*■■ ■ ai n«é«TÎ«)«smer. 

vgA ri U l»i^o«j«t la i _ 
TeUM soot la» 

rart asseoèfiOBxerirtant éeieeBaei «« que 
ja f*s»»r-n*lW aurait nat ia«*aéi|«t»sl pas 

aaaé «Lcher. 
Voilé les-attus de la théorie, de G-Ville. 
Mais » less»« pa* 

je n'ai «rjcoi ?*J'V 

arolueti 
»iWjton. | 
ment du 
•eat 

On prévient toes 
pan*«»* régulier et bfcsn 
re*porVaoarver«etdoxuw„ 
aanléetfia1l> •praïamn. Le-tout »tde 
co*Tvana>»»aTMat l»p»n»aai TJn «total 
n»   peau épaisse  et 

'njnhiilani 

il fandra toujo 
«nosdela, 
bon < 

•duflrir qu'on l'élrUie avec une étrille norn- 
tu*HTU'un autre cheval nenoarxa «appertar 

• soof&aneea.Q^cJquülaoaort 
ours ante* mtrak nihaé 1* pin* 
,i«aière avec l'étrille dnsxesr u 

coup do broti» poor bien nettoyer la 
peku. 

P.-L. as P»«J*»AT. 

(A »ivre) \Sit d*da tireésMta Mor*. 


